
Compte-rendu du « week-end » annuel régional – Acfeb-Ouest 
6 et 7 mars 2026 

 

 Notre dernier week-end de travail s’est déroulé à Angers les vendredi 6 et samedi 7 mars 

2026. Nous étions 23 participants réunis au Tiers-Lieu de l’Esvière, dont l’accueil a été 

plébiscité. 

 

 Nous avons écouté le P. Jacques Descreux, enseignant à la Faculté de théologie de 

l’Université Catholique de Lyon (UCLy) sur les deux plages habituelles d’intervention (le 

vendredi de 16h00 à 19h00 et le samedi de 9h00 à 11h15). Il nous a permis de nous préparer au 

prochain Congrès qui aura lieu du 29 juin au 2 juillet 2026 à l’UCLy. Il est intitulé : « Lire 

l’évangile et les épîtres de Jean au XXIè siècle ». Il s’agira de mesurer les avancées de la 

recherche johannique depuis le XIIIè Congrès de l’Acfeb à Toulouse, il y a 35 ans. Ce sera 

aussi l’occasion de marquer les 60 ans de l’Acfeb. Une dizaine des participants au week-end 

ont dit leur intention de s’inscrire au Congrès.  

 

Jacques Descreux a proposé en deux temps, une approche historique puis narrative, un 

panorama de discussions qui seront à l’arrière-plan du Congrès,. 

 

Vendredi après-midi, il s’est attaché à présenter trois modèles pour rendre compte de 

l’histoire de la rédaction de l’évangile de Jean, en apportant, pour chacun, des éléments 

d’évaluation. Il a commencé par « un modèle d’histoire des religions et de critique littéraire » en 

abordant la proposition de Rudolf Bultmman. Ce dernier distingue trois couches 

rédactionnelles. L’évangéliste aurait identifier Jésus au Révélateur d’un mythe gnostique relatif 

à un révélateur divin. Les limites de son hypothèse ont conduit à chercher une autre voie. 

Jacques Descreux a alors poursuivi avec « les modèles de critique des formes », en commençant 

par le modèle initié par J.L. Martyn (History and Theology in the Fourth Gospel - 1968), et 

approfondi par R.E. Brown (La communauté du disciple bien-aimé – 1979). L’histoire littéraire 

devient le reflet de l’histoire sociale et théologique de la communauté. Enfin, dans un troisième 

temps, Jacques a terminé ce panorama par une présentation de la recherche de Jörg Frey 

(Theology and History in the Fourth Gospel – 2018), un des grands johannistes contemporains, 

enseignant à Zurich. Pour lui, l’évangéliste Jean reprend, corrige, modifie les motifs de Marc 

en fonction de sa propre perspective littéraire et christologique. La christologie haute serait déjà 

là en germe dans l’évangile de Marc, l’évangile de Jean en tirerait le fil. J. Frey distingue trois 

niveaux historiques.  
 

Samedi matin, Jacques a adopté une approche narratologique. La publication de R.A 

Culpepper (Anatomy of the Fourth Gospel. A Study in Literay Design - 1983) a marqué l’amorce 

d’un champ de recherche narratologique très riche. En s’appuyant sur les catégories de la 

narratologie (cadre spatio-temporel, les personnages, l’intrigue, des procédés narratifs et 

rhétoriques), il a montré comment les divers procédés sont au service de l’initiation du lecteur. 

Ainsi, au temps humain compté en heures et mois, est superposé un autre temps centré sur la 

personne de Jésus son jour, son heure. A la dimension spatiale et géographique, se superpose 

une autre spatialité, sa venue d’auprès de Dieu dans le monde et son passage de ce monde vers 

Dieu. L’interconnexion des deux dimensions spatiales invite à comprendre que l’activité 

terrestre de Jésus s’ancre en Dieu. Dans ces déplacements, se joue la venue du Fils. Quant à 

l’intrigue fondamentale qui travaille chaque intrigue épisodique, elle correspond au drame 

fondamental de Jésus qui vient donner la vie et l’Esprit sur la croix. Tout au long de l’évangile, 

des personnages progressent dans leur parcours de foi, le lecteur peut tester les options qui 



mènent à la foi et la non-foi. Tels furent quelques-uns des éléments partagés ce samedi matin, 

comme autant d’invitations à relire l’évangile.  

 

 

Pour  prochaine rencontre, nous conserverons l’habitude de proposer aux membres du 

groupe qui ont soutenu leur thèse de présenter leur travail. Nous entendrons donc : 

- Bertrand Bucalossi - Rolin qui a soutenu sa thèse le 1er juillet 2026 : « Quand Dieu 

répond à Job (Job 38-41) : une expérience de la vie sauvage au cœur de l’angoisse », 

sous la direction du Pr. Eberhard Bons (Université de Strasbourg).  

- Fr Norbert Jorion qui aura soutenu sa thèse intitulée : « Jl 3-4, un prologue pro-judéen 

du rouleau des Douze », sous la direction de Béatrice Oiry (Institut Catholique de Paris) 

 

Cette rencontre aura lieu : 

 

du vendredi 22 janvier à 16h (accueil café à partir de 15h30) 

au samedi 23 janvier 2027 à 15h30 

au Tiers-lieu de l’Esvière 

 
Christophe Pichon 

Secrétaire du groupe régional Acfeb-Ouest 


